
prisonnier prévenu d'avoir corrompu par 
don un fonctionnaire salarié l'Etat. 

Ce procès sera le prélude de celui qui se 
déroulera plus tard en cour d'assises. 

—«• La huitième partie -les statistiquee gé
nérales du Royaume-Uni vient d'être pu
bliée. Elle renferme d'intéressants détails 
sur les accidents qui ont nu lieu dans la 
cité métropolitaine dans la période quin
quennale de 1866 à 1870 inclusivement. 

Ces statistiques sont de nature à faire ré
fléchir les pauvres piétons de Londres sur 
las périls oui las eDtoucsnt lorsqu'ils se ris
quent dans les voies souvent tortueuses et 
Sénéralement difficiles à franchir en raison 

e l'encombrement des voitures publiques 
• l attires. 

Voici le funèbre bilan que donne cette 
partie de la statistique a laquelle nous fai-
eoas allusion et qui se résume par un to
tal dp WS personnes tuées et 7,444 autres 
estropiées oU autrement blessées : Petites 
voilures de place (cabs,\ tués, 59 ; blessés, 
1,720 ; omnibus, 39 tuas et 363 blessés ; 
voitures de luxe , 20 tuas et 988 blessés ; 
charrettes légères, 142 tué? et 2,667 blessés; 
wagons et camions, 83 tués et 312 blessés ; 
trucs , 1 1 3 tués et 890 blessés ; pompas à 
incendie, 1 tué et 19 blessés ; chevaux de 
selle, 10 tués et 153 blessés ; charrettes 
lourdes, 65 tués et 378 blessés ; vélocipèdes, 
1 tué et 4 blessés. 

En ajoutant ensemble les tués et les bles
sés, on arrive à un chiffre formidable de 
8,027 personnes mises hors de combat dans 
cinq années par la terrible armée de che
vaux et de voitures de toute sorte qui sillon
nent jour et nuit les rues de la métropole 
anglaise. 

— Le correspondant viennois de la Press* 
fait un portrait fort sympathique de M. Du i 
Sommerard, notre commissane à l'exposi- > 
tion de Vienne : 

« Plis de l'ancien conseiller maître à la : 

cour des comptes, qui avait réuni a l'Hôtel ! 
Clnny cette curieuse collection dont l'Etat 
se rendit acquéreur pour 200,000 fr., — 
l'Angleterre en offrait un demi million, mais 
M™* du Sommerard refusa, —-il eu a été 
nommé csnseivateur. C'était la mettre en 
d'oncelleutes mains, car M. Du Sommerard 
avait hérité de son père le culte des anti-

2uités et l'amour des belles choses. Elève 
e Dévéria, il était à la fois peiitre et 

lithographe distingué. Aussi devint-il rapi
dement connaisseur èmérite, le conseiller et 
l'ami de tous les collectionneurs célèbres de 
notre époque et conséqcens ment la terreur 
des fabricants, même les plus habiles, des 
paeudo-meubles moyen-âge,des simili-faïen
ces de Limoges, an un mot de tout ce qui 
platt tant aujourd'hui à un si grand nombre 
de bourgeois parvenus, qui remplacent les 
portraits .d'aïeux absents par des Palissy 
apocryphes et des Céllrai dus pour la plu
part a la chaudronnerie moderne. 

Le flair de M. Du Sommerard est infailli
ble, la fraude laà sauta aux yeux du pre
mier coua-d'œil. si parfaite que soit l'imita
tion. Un exemple entre mille. Un jour 
qu'il était à Compiègne, l'empereur lui mon
tra d'un air victorieux un sceau d'ivoire, de 
je ne sais plus quel pape, qu'il avait acheté 
fort cher. 

— Et bien, monsieur le conservateur, lui 
dit Napoléon III, vous vous imaginiez qu'il 
n'y avait que vous pour découvrir des mer
veilles ! Que dites-vous d^ ma trouvaille 1 
C'est bien authentique cela ; voyez ce tra
vail, quelle délicatesse, quel Soi ! 

— C'est vrai, sire, répondit M. Du Som-
merard, IM%< avoir examiné un instant le 
curieift objet, ce sceau est très-remarquable ; 
seulement il n'y a guère plus de trente ans 
qu'il est sorti des mains de l'ouvrier. 

— Ah I vous voila bien toujours les mêmes 
vous autres les savants; il est parfaite.nent 
authentique, vous dis-je. 

— Mon Dieu, sire, rien -n'est plus facile 
a Votra Majesté que de a\m assurer. Veuil
lez prendre la poignée du sceau dans la main 
gauche ei le cachet dans la main droite-

— Là, c'est fait, poursuivit l'empereur 
en suivant les instructions de M. Du Som
merard. 

— Maintenant, ayea la bonté de tourner 
ce cachet de droite à gauche. 

— Tiens, Il se dévisse : qu'est-ce que 
cela prouve ? 

— Mon Dieu, tout simplement qu'il ne 
saurait être de l'époque dont il porte les 
armas, puisqu'on n'a usé de la vis pour 
réunir la pièce d'ivoire que deux cents ans 
plus tard à peu près. 

Après avoir considéré sa merveille avec 
un air assez déconfit, l'empereur se mit à 
rire et sera la main a M. Du Sommerard 
en lui disant : 

— Merci, mon cher commissaire, désor
mais je n'achèterai plus d'objets anciens 
sans voua consulter ; le vrai sceau dans 
toute cette petite mésaventure n'est pas 
celui qu'on m'a vendu I 

. . . . M Du Sommerard, qui n'a pas la 
prétention de tout savoir, s'est entouré 
d'auxiliaires sur lesquels il peut absolu
ment compter. A la téta de ses secrétaires, 
il a placé M. Lift» Un travailleur iufatiga-
bl» wjri tarie l'allemand et l'anglais ; il a 
ohtffl « l'installation de l'exposition in* 
duawWia un jeune iajanteur, M. Desebarapa 
cru* sa TOllaborattoo CImposition da l i s t a 
fait nommer chevalier de la Légion d'Hou-
uaurj l i t Fiilonaeau et le savant expert 
M. Frauda Petit eut le département des 
beaux-arts, et enfla M. Rouleaux-Ducage, 
nie du député et dévoré comme simple mo
bile rar la abamp de bataille, a spécialement 
sous aa direction la galerie des Machines. 

Tttua las sotte, M. Du Sommerard réunit 
©e petit ltat~major, chacun lui apprend où 
en sont les choses, reçoit ses ordres pour 
le lendemain, et l'organisation s'avance ainsi 
sans trouble ni conflit. 

Elle s'avance même et s'annonce si bien 
que l'autre jour, chez l'archiduc Louis-
Victor, le plus jeune frère de l'empereur, le 
comte de Flandre ne put s'enpè her"de dire 
à notre commissaire général en se frottant le» 
mains : 

— Vous verrez, cher monsieur Du Som
merard, que nous les enfoncerons tous ! 

—Pardon, monseigneur, de cette indis
crétion, mais vous êtes un peu sourd, et vous 
aves dit estte bonne parole si haut que je l'ai 
*oU.,4a», ttueiqiM je ne fusse pat l«> 

— On écrit de Londres, la 12 mai, à 
l'Agence Bavas : 

• Des dépêches d'Amérique annouoeat 
que le gouvernement a reçu, à Washing
ton, de mauvaises nouvelles de-l'expédition 
américaine au pôle arctique. Le vaisseau le 
Polaris, qui la portait, atteigneit eu oetobre 
1871 le degré de latitude nord 82, 16'. Le 
capitaine Hall, commandant de ce vaisseau, 
mourut 4 la suite d'une attaque d'apo
plexie. Le 12 août 1872, le Polaris quitta 
ses quartiers d'hiver. Le 15 octobre, pendant 
qu'une partie de l'équipage était descendue 
sur les glaces, le vaisseau, brisant ses ancres, 
fut emporté au loin. Au mois d'avril der
nier, les malheureux abandonnés furent re
cueillis par la Tigresse, commandée par le 

j capitaine Tyson. Ils avaient eu à endurer 
de terribles souffrances et des privations de 
toute espèce pondant ces six mois: On croit 
cependant que le Polarit est en bon état. 

— ToUt le inonda mit qu'entre Victor 
j Hugo et Garnier Pages il n'y a aucune 

différence — pour la modestie. 
Un soir, un Anglais et sa fille, venant de 

Florence.descendenl à l'hôtel de la rue Saint-
Roch. 

Une queue formidable ondule le long du 
: trottoir devant len° 45 

— Où va-t-on ? demande l'Anglais. 
— A une réunion électorale, chez Garnier-

: Pages. 
— Ah ! ouï ! chez l'illustre Garnier-

Pagès I J'y vais aussi. 
Et sa fille au bras, son sac de voyage à la 

main, il se rend à l'Assemblée.L'étrangeté 
de ces auditeurs cause naturellement une 
certaine sensation . L'Anglais est du dernier 
excentrique; »a fille est blanche et rose.très-
jolie Tandis qu'elle joue de l'éventail en ava
lant des pastilles à la crème, l'Anglais braque 
tour à tour sa lorgnette sur Jules Favre qui 
s'indigne, Simon qui gémit et Picard qui 
fait des bous mots. 

Après la sé>nce, la foule s'écoule en mur
murant la Marseillaise et les orateur.- s'a
dressent de mutuelles félicitations L'An-
Çilais reste, se dirige vers Garnier-Pagèa et 
ai dit : 

— Vous êtes bien l'illustre Garnier-Pagès ? 
— Sans douta, répond en s'inclinant 

l'homme aux quarante cinq centimes. 
— Vous plalt-il de me rendre un service ? 
— Lequel ? 
— Oh 1 c'est bien simple ! il s'agit d'em

brasser ma tille Anna qu'ont déjà embrassée 
Kossulh, Garibaldi, Dueornet qui est né 
sans bras, le général Tùrr, Gérard le tueur 
de lions, et M. Victor Hugo. Anna, présentez 
votre front à M. Garnier-Pagès. 

Vous voyez la stupéfaction de l'ancien 
maire de Paris en face de cet original qui ; 
convertit ainsi le front de sa fiile an un I 
album où l'on signe avec les lèvres. 

Il faut pourtant s'exécuter! l'Anglais attend ! 
gravement, le regard fixe, le chapeaux à la j 
main, tandis que Miss Anna tend le front 
aux lèvres de M. Garnier-Pagès 

Jamais le bonhomme n'avait été à pareille 
fête. Il prend un petit air à la fois aimable 
et digne, incline sa tête hoffmanesque sur 
le front de miss Anna et l'on entend le 
bruit d'un long baiser. 

— Merci I fait l'Anglais. 
Et tirant aussitôt un carnet de sa poche,il 

écris: • Aujourd'hui limai 1863, l'illustre 
Garnier-Pagès a embrassé Anna . . 

Puis donnant le bras à sa fille, il salue 
froidement et s'en va. 

Ce qu'on ne pourrait exprimer, c'est la 
joie de Garnier-Pagès. 

— Faut-il que je sois célèbre! répétait-il 
le soir en famille. Les Anglais passent le 
détroit pour m'applaudir et leurs filles se 
jettent à mon cou. 

Un an après, il reçoit une lettre de Cal
cutta . 

— C'est probablement, dit-il, quelque 
rajah qui m écrit un puissant nabad ou un 
démocrate indien. 

Il rompt le cachet et lit : 
< Monsieur, 

c Je suis volé ! Je croyais m'adresser à 
votre frère, le grand orateur républicain, et 
je viens d'apprendre qu'il est mort le 23 juin 
1841, à l'âge de trente-neuf ans. Je m'em
presse d'effacer la petite note que vous s a 
vez. Votre baiser n'a aucune valeur. 

« John CAFFORT . » 

T r i b u n a u x . 
Chèque. — Provision. 

La Chambre des appels correction nels 
d'Aix vient de prendre un arrêt de principe 
tranchant une question importante depuis 
longtemps débattue et qui intéresse le com
merce tout entier. 

Quelle qualification pénale doit être don
née à l'émission d'un chèque sans provision, 
émission faite, bien entendu, de mauvaise 
foi et avec intention de tromper f Depuis la 
loi relativement récente qui a institué et 
réglementé l'usage des chèques, la justice 
n'avait pas encore été appelée à trancher 
cette question. 

Soumise au tribunal correctionnel de 
Marseille, il avait jugé que ce fait consti
tuai1 une escroquerie. Mais la cour, infir
mant sur ce chef, à décidé que l'émission 
sans provision d'un chèque, même de mau
vaise foi, n'était pas une escroquerie, et 
qu'il fallait, pour appliquer la lof pénale, , 
trouver, en dehors de settê émission, des ; 
manoeuvres frauduleuses employées pour i 
faire croire à l'existence d'une provision• 

- » • 

Nouvelles du soir. 
l » É P Ê C H E 8 T l t l > E « R A P H I Q U E S 

(Service particulier du Journal de 
Koubaim.) 

Paris, jeudi, 6 h. "î 
Le Collège de France a élu hier 

M. de Lnboulaye, pour le représenter 
au Conseil supér ieur de l'Instruction 
publ ique. 

On annonce la mort de M. Humant), 
ancien maire de Strasbourg, et beau-
père de M. Keller, député de Bclfort. 

TJn annonce également la mort de M . 
A d . Dupont, ancien inspecteur-général 
des narra?, et celle de M. Louis Palco* 
nis , sculpteur de talent. 

n a n « «an sud(«ne* d'htor, <« çjowr 

d'assises de la Se ine i j u g é le nommé 
Charles Detda, aufftt betgo. acflunéd'uo 
détournement on 40 ,000 f r . , a « préju
dice de la Banque d'Anvers. Césafww 
Devos était aceousé «a outre de tentative 
d'assassinat sur la personne d e f i g e n t 
chargé de l'Arrêter. 

H aé técondamné à 80 ans de travaux 
forcés. 

Perpignan, 14 ma». 
On mande de Valence (Eapagoa) : e A 

mesure que la campagne séricroolé s'a
vance an constate daa parte* de ptve en 
plus grande».Les g r a i e e e d e provenance 
japonaise ont donné daa résultats dé
plorables . Les cocons sont da mauvaise 
qual i tés . Les aarlons importés par l'in
termédiaire du gouvernement ont aeaei 
bien réussi . 

Perpignan, 14 mai, soir. 
Dan» le district de Figuières (Catalo

gne) , M. Syner y Capdevila aîné, répu
blicain fédéral, a été élu à l'unanimité 
par 4 ,492 votants. Dans le district d e 
Puycerda (Catalogne), M . Clave , répu
blicain fédéral,1 a été é lu. 

Victoria, 13 mai, soir. 
Le général N o u v i l i s masse des forces 

considérables pour reprendre la campa-
; gne contre les carlistes. 

De nouvelles bandes très-fortes a i bien 
armées parcourent la B i scaye . 

Dorragaray a maintenant? ,000hommes 
1 sous ses ordres . 

On craint un soulèvement généra ldans 
le ba? Aragon et le Maestrazgo. L'étal-
major républicain eat sans nouvelles d'une 
colonne de 1 ,000hommes , qui opère près 

I de la frontière française. 
Constantinople, 14 mai. 

La commission chargée d'examiner la 
question du canal de Suez , dans sa 4"" 

'• séance tenue hier,a déclaré que son rôle 
était terminé après avoiradop'é la résolu
tion suivante : « Constatation faite de 
l'absence des plaignants contre la taxé 
du canal, il n'y a plus lieu pour le gou-
nement turc avec lequel la C" est en 
règle d'interpréter l'art. 17 du firroan de 
concess ion. » 

M. de Lesseps se prépare à partir 
pour l'Egypte d'où il se rendra en Franc* 
pour assister à. la prochaine assemblée 
générale annuelle des actionnaires du 
canal. 

Constaulinople, 14 mai, soir. 
Tassoun,gendre du Khédive,est arrivé 

hier. 
M. daKende l l , ministre d'Allemagne 

à R orne,part samedi . 
Turin. 14 mai. 

Le Moniteur des clietmn* de fer an
nonce pour le ii mai courant, l'organi
sation d'un train direct de Modane à la 
frontière d'Au|riche et 1fk>e - versé , 
correspondant avec le iSotrVeara train 
rapide français. 

Plymouth, 14 mai. 
Le steamer anglais Elbe, du Royal 

Mail, venant de Colon et des Antilles, 
est arrivé ici, hier, apportant 203.339 
dollards espèces à fret.Les tremblements 
de lerre continuaient à San Salvador . 
Le palais national était détruit. 

Une tentative de révolution à Canta a 
échoué ; le chef de l'insurrection avait 
é lé tué Les insurgés ,obl igés de gagner 
les montagnes , ont brûlé les vi l lages et 
les ponts dans leur fuite. 

Le Président de r*anama a donné sa 
démiss ion et le Senor Cervera lut a suc
cédé. 

La guerre continue dans le Guate
mala. Le parti réactionnaire soutient la 
candidature de M. Cerna comme prési
dent . 

On croit que la question de frontières 
entre la Colombie et le Venezuela n'a
mènera pas de conflit sérieux. 

Graétz, 14 mai, soir. 
Le baron de Kubeek, ambassadeur 

d'Autriche près le S l -S l^ge , est mort ici 
ce matin, à l'âge de 54 ans . 

Torenlo, M. mai, soir. 
Par suite de l'explosion qui a eu lie a 

à Drunmond, soixante personnes sont 
enfermées d a n s la mine. On n'a plus 
aucun espoir de les sauver . 

COMMERCE 
• » é p é « h c s se>l<fj••a.faaalBjasas». 

Havre, 15 mai. 
(Dépêche de MM. Kablé, Bœswilwald et 

C*,représentés par M. Bulteau-De.sbonnele.) 
Ventes 2 , 0 0 0 b . Marché actif, très-

bonne demande , disponible et livrable 
tendus . 

Liverpool, 18 mal, 
(Dépêcha de MM. Kablé, BowiwUwaM et 

C*, représentés par M.fiulteau-De«bonneu.) 
Vantes 13 ,000 b. Marché ferma, li

vrable actif. 
i New-York, 18 mal. 

(Dépêche de MM. Kablé, Bœswilwald et 
O" représentés par M. Bulteau-Desbonnets.) 

Coton 19 1/4. — Recettes 26 ,000 b 

Liverpool, 14 mai. 
Ventes 15,000 b., dont 11,000 b., pour 

la filature, prix plus fermes. Livrable 1/16 
plus cher. Orléans embarquement avril* 
clause low middlitig 9 1/16. Louisiane 9 t/8. 
Geoigie 8 7/8, livrable 8 3/4. Oomra 6 1/8, 
livrable 6 3/16. Dhollemh 6 . / . . Bengale 
3 7/8. Livrable New-Yoflt inehangé. Im
portations 4,000 b. Amérique, pas de Surate. 
Recettes d'hier aux Etats-Unis 6,000 b. 

New-York, 13" mai. 
Cotons: Recettes pendaui les 4 premiers 

jours de la semaine dans tous les sorts de 
l'Union 122,000 balle».. Exportations dito 

ANVBKS, 14 mal.-^leesiat/ A la • • séance 
de la vei.te pablàanS de la tues, eut a eu 
lieu hier après-midi, il a été 

Offert. Vendu. 
2009 balles Baanos-Ayres 200? balles 

475 t Montevideo 465 » 
17 > Entrs-fttos 11 • 
11 » laine laves 11 » 

te 12 balles tM* balles, 
La vente a été triai sésames afin ptetos prit 

de la séance de lundi. 
De gré à gré on a vendu aujourd'hui 44 

balles laine lavée de la Plata. 
Voici l'ordre de vente des plus prochaines 

séances : 
Vendredi 16 mai, à 4 heures defettvi. 

(Par les courtiers H.MELGES et J . J.MKLGES.) 
D'ordre de MM. C. Oslerrieth et C* : 939 

h. laine de Buenos-Ayres, 15 b. Entre-
Rios.«39 b . laine lavée, 4 b . du Cap, 81 
b. Montevideo. 

D'ordre de MM. C.Schmid et C* : 686 b . 
laine de Montevideo, 23 b. Buenos-Ayres et 
3 b . Transylvanie. 

D'ordre de MM. Dayreux et SchwachbO-
fer, en liquidation : 32 b.laine de Buenos-
Ayres et 325 b . Montevideo. 

D'ordre de MM. J.Bocking et C« : 208b. 
laine, de Montevideo, i 

D'ordre de MM. W . Busch et C* : 347 b . 
laine de Montevideo. 

D'ordre pour compte de la liquidation de 
M.J.Van den Bogaert : 59 b. laine dn Cap. 

D'ordre et pour compta de qui 11 appar
tiendra ; 8 b. laine de Montevideo, 7 b . 
Bneuos-Ayres et 40 b . laine lavée. 
Samedi 17 mai, à 2 i/i heures de relevit. 

(Par les courtiers H. MKI.GRS et J.J. 
MBLOBS.) 

D'ordre de MM. Bunge et C* : 1834 b . 
Buenos-Ay.es, 326 b. Montevideo, 118 B. 
Entr.-R.ios, 10 b . du Cap, 65 b. Russie et' 
25 b. laine lavée. 

LONDRBS, 12 MAI. — Laines \ A la séance 
de samedi après-midi, il a été offert et vendu 
4211 b. comme suit : 

1340 B. Nouv. SeUodto : Fiance fc.4 d.à 
2s *2d.; scoured ta.6 1/ïd.à 2s .2 l /2d , ; 
skiu l s . 6 f/2d.à 1s l l d . ; dito pièces Is.âd.; 
looks et pièces 11 d. à 1s. 11 1/2d ; greasy 
Is. à Is.S 1 / td . ; dito locks et pièces 6 1/2d. 
à 10 1/2 d.; agneaux : scoured 2s 1/2 d. 
greasy Is. l d . 

16 b. Sydney * Plee*CB I s . 5 1/4 d. ; 
greasy 7 1/2 d,; agneaux : fleece I s . 4 1/td. 

174 b. Port Phitlrp ; Fle.ce de 2s l d . à 
2s.3d.; scoured 2s. t l /2d.locks etpièces I s . 
5dJt t*.; preasy 1e> 4 */2d. à *sv^d-î -éHo 

PORT-ELISABETH, 1 1 a v r i l . 
sene J» • •Sl iasthf da e*t*e 
Sale du 5 de ce mois, « u T t 
avis Je Londres par attenter 
qui notre ont mandé an* n a * * — 
ld. Lacôntinaatioft e> es* «MSivaisavia, S a 
pas été sans Influence sur notre ptaeeet nos 
détenteurs sont enfin revenu» a ées vifea 
plus sensées. Quelque» iraasaetiana ont 446 
couclaee, toutefois elle soi.t restées sans 
importanee, les acheteurs se tenant sur uhe 
grande réserve. En fleece wàéné^Lfinoé he 
possédons que peu de chose sur UIMe et les 
s locks offrent peu de eboli . fia lame scou
red, extra supérieures, le* receltes sont très-
petites ; tes qualités moyennes et parteBS. • 
lièreasent les oôunly scoured, sont •*•**[; 
1 «ment vendables à cause des hauts prix m*l 
mandés par les détenteurs. Lés laipea J 
suint ont été plus actives que pendsnV 
derniers temps ; les stocks étant plus, conaai 
dérables, les lavoirs ont pu opérer SUT uàe 
plus grande échelle ; pour les Etats-Unis 11 
ne règne pas de demande. On cote eonvate 
suit: 
Oood lient to superior fleeewashed 1s:à1a.1 
1/td ; Scoured extra superior snow-white 
Is. 10 1/td. à 2a. 1/td ; ScoUred goa* to 
superior dito 1s. 8 */2d. à 4s. VOd; Scoured 
middlinga good dito Is. 6 1/2d. à I s . 7d ; 
Scoured iuferior and faulty Is. bd. à If. 
ôd ; Superior lone Greasy 7 3/4d. à 8 3/4d; 
Middling à good light greasj' 7d à 7 \[m ; 
Heavy and faulty dito 6 1/2d. a 6 3/4d ; 
Coarse and kempy dito 4 1/rd. à M . 

KuRRAOHms, 6 mat. — Cotons : Le bon 
choix continue, Oa eote : Scinde nouveau 
disp., fair, 5 1/4d. coût et fr. par vapeur 
pour Trieete, Londres, etc. ; dito good fair, 
o l /2d. c. et fr. par vapeur pour Trieste, 
Londres, etc. ; Dholrerah Moollan, geod 
fair, 6 1/8 d., coût et fret par vapeur pour 
Trieste, Londres, etc. ; par voillier pour Lon
dres 1/8 i 1/4 4e moins. 

GUIDE DU VIEUX PBLEïUH 
au TOMBEAU de la Bienheureuse M**8*JS1H*» 
MARIE à PAR*Y-LE-MONIAI., COIÏtenant l'a-»-
brégé de sa vie, le décret de béatrneation ; 
une notice détaillée sur les lieux du Monas
tère où N . Seigneur l'a favwïsé» de commu
nications surnaturelles ; enfin le recueil des 
Prièias composées par Elle, et des promesses 
faites par Jésus lui-même en faveur des 
âmes dévotes à son Sacré-Cœur. & Pnr4a 
R. P. HuauEt. Un vol. in-18 avecpeWra» 
.tare imprimée : 0.30 c , 2 fr. 50 la dou-
aaine, 15 fr. le cent. * 

agneaux ; fleece 1s. 4 1/5J, à 1s. 5 1/2d 
52 b. Cap: fleece 9 1/td.; à ta. 2 l /2d. ; 

greasy 9d. 
1312 b. Sydney et Queensland : Fleece 

de 1s. 7 i/2d. à 2s. 7 1/2d.; scoured l s . 7d. 
à 2s. »d.; skm I * fd- 4 *s. 4«. * 1s. t o 
1/2d.; loeak et pièces f.rl. à* 2s. 1 l /2d.; 

1 greasy lOd. a fa. 4 l/2d., dito jonke et niè
ces 4 1/td. à tst? agneaux : fleécfTs.5T/SFT 
a ta. 7 t/2d.; scoured 2s.-greasy t i 1/èd. 

1180 b. Port-Phirrp : Freeee l s . 6 1/td. 
à 2s. 3 1/2d.; scoureS i*. ". l /2d. î à 2s, 
4 1/âd.; locks et piect* l l d . à l s . 94.-
greasy l s . à ls . 3 1/2d. ; agneaux : fleece ta. 
1/td. à 2s. 1 1/2d.: greasy a 1/2d. à i s 2d. 

30b. Adélaïde : Scoured 2s. 
Jusqu'ici la hausse du taux de l'escompte 

n'a exercé aucun mauvais effet sur note* 
marché et noas trouvons même que pour 
les laines du Capsnow whité les prix sont 
un peu plus ferme car l'on a regagné de 
temps à antre un demi denier du terrain 
perdu. La Belgique a aussi fait aujourd'hui 
quelques achats ea laines da cette neave-
nance. Les suints d'Australie se soutiennent 
avec fermeté, mais la quantité offerte depuis 
quelques jours ayant un peu augmenté nous 
ne croyons guère i une hausse ultérieure. 

HAVRE, 13 mai. — Laites': En bonne 
demaude régulière et prix ferme ; on a noté 
250 balles à fr. 210 pour M.-V. en suint, 
fr. 160 a 170 par 100 kil: pour B . - A . en 
suint. 

HAVRE, 14 mai 1872. — Ventes totales': 
1,367 b. dont 69 b. à livrer. 

Malgré tes meilleurs avis de Liverpool,no
tre marché est resté sans animation, mais 
avec des affaires régulières. Cette aprês-mfdi 
toutefois, après réception des dépêches du 
marché anglais, la demande a élé plus suivie, 
et nous notons 1,367 b. principalement en 
cotons des Etats-Unis, à prix fermes. Où a 
fait un lot do Dhôllerah good fan* 
sur échantillon, à livrer par steamer attendu 
en Angleterre, à 79 fr. 

De< hier au soir, on s'est raidi pour le 
terme, et l'on a fait plusieurs centaines de 
balles Louisiane sur le mois Courant à 108 
fr. Oa a pu obtenir au même prix ce ma
tin enéore, maintenant 109 acheteurs à I0S 
fr. 50. Les mois suivants valent 107 fr. 

Liverpool s'anime ; il vient*v*c tbrd00 b. 

Erix plue fermes pour disponible-livrable en 
susse de t/16. 
Aux Etats-Unis, recettes d'hier 6,000 b . 

soit 21,000 b pour quatre jours, contre 
23,000 b. la semaine dernière et 9,000 b.en 
1872. Nous Usons dans la circulaire de MM. 
Lemoyne and son du 80 avril i «L» tsmbé-
i rature est toujours, froide «u Sud. et 1 on 
t dit que quelques léger*» gelées oot néees-
t site de nouveaux semis dans plusieurs lo-
> calités ; cela a lieu au surplus presque 
• tous les ans. » 

Nous cotons: 
Très-ord. Louisiane 110 — 
Low Midd. L» en mer N 

dito et} change N 
Ordinaire Fernambourg 114 — 
Ordinaire Oomra . 72 — 
New Oomra, en charge et en mer N — 
Ordinaire Tinnivelly 75 — 
Ordinaire Cocanadah 73 — 
Ordinaire Bengale 47 — 

Arrivnaes : 
Pereire; venant de New-York, avec 202 

balles colon. — Fannie, venant de Sou-
Ihampton, avec 5 balles coton. 
MUMOTOK' 28 mars. Laines : Comme le 
connaît à bresser.lir notre avis du mois i'er-
nier, la campagne 1872/78 est terminée. Ou 
n'a vendu aux enchères que 1700 balles à 

Litanies de Saint 
POUR^LA DÉLIVRANCE DE PIE IX C A P T t ï . 

PrésentèeV'a Sa Sainteté qui a daigné les 
accepter gracieusement et envoyer a l'éditeur 
sa bénédiction apostolique ; approuvées et 
enrichies d'indulgences par NN.SS. l'Arche
vêque Je Bourges, les èvèques d'Ajaccio et 
de Nevers : 8 pagea, in-32 raisin, avec des 

J réflexions prophétiques sur le triomphe défi
nitif de l'Église. Prix de vente : 0 fr. 85 la 
douzaine ; Y fr. 75 le cent ; 15 fr. le mille. 
(55,000 exemplaires écoulés en quelques se
maines). Librairie RÉQIS BUFFET, à Pari». 
38, rué St-Sulpice. 3«a« 

PARIS 
nu 14 MAI 

VALEURS 

A TERME 
3 0/0 
5 0/0 1871 
5 0/0 1872 
Foncier 
Mobiler 
Générale 
Est 
Lyon 
Midi 
Nord 
Orléans 
Ouest 
Gaz 
Immobilière 
Suez 
Italien 
Espagnol 
Lombard 
Autriche 
B de France 
B. de Paris 
COMPTANT 

3 0/0 
5 û/0 1*71 
5tVei87îex-c. 
4 1/2 
Morgan 
Ville » 1869 

e i 1871 
Est 
Lyon 
Midi 
Orléans 
Orléans à Ch. 

* à Rouen N. 
• t Sud 

EN BANQUE 
^ ^ • i f n t . 

Et. 1869 
__j . sB*t .«7! 
Ture 

Cltlara 

54.50 
86.30 
87.45 

777.80 
402 50 
5 i 0 . . . 
492.54) 
826.26 

9 9 5 . . . 
796.55 

54.8* 
8«.70 
87 35 

775. 
405. 
5*0. 
492.50 
830 
582.50 
998.751 
800 

. . . '«S7.M» 

461 25 
*2.<»0 

44*. M 
4 2 5 . . . 
748.7S 
4180 ». 
1148 75 

B 4 . 3 K 
86.20 
87.40 
77. t* 

502.bO 
276.25 
248 

3 
271 
273 
274 

273.54» 

222. 

16 1/le 
103/1 

467 50 
«1971/2 
451.5» 
423 55 
741.25 
4234 ». 
1152 50 

54.60 
86 $0 
87.66 
7 « . « 

802.50 • ~ 
248.754 
2 7 4 . . . 

L270.b0 
Ï73.I» 
275 

| N < ! i 
60/0 Péruvien! 771/4 

• . . . 

161/14 
10 M/le 

•4.W 
771/sï 

2.50 

» . » • 

. . 5 0 
».»r 

I 

. . 35 

. . 40 

. . 5 0 

. . . . 
2.50 

6 .28 
071/2 

7.50 

50 .» . 
».75 

*M 
».a* 
. . H 
t.»» 
».»» 
3.78 
• ̂ W-
. . 5 0 
» . . . 
. . . . 
. . 25 

».60 

MATIBRES D'OR, D ' À S O B M T , »TC 

tau - ". .. alilat 

DuctU d* Doit M d'Anl. 
PtMlrn a colonne. Ferdl». 

M. mexicaine. S!» •'• l igléi -d'Amérique (5 d.) MI M . 8 J J I -I 
SoiteraiM AnglaU S S 4 . 1 M I t 
B.ncknotê. SB S» ̂ . « W tS .j S U .f. 1 I 11 f. 

. ESCOMPTÉS 
flanque de Franc* 9 ffO («ur I T U M ) S 0fS)41 

iii. d'Angleterre.. B . { . 
id. de Belffcme... • . | . 

BONS DU TRÉSOR 
t l i i r|«, de 3 > S moi. — B Si*. «• S • l t mont. — 

B Ir* f'/*, poor un m . 

Êsnït̂ ttovpT. S ^ t ^ ï m l € ; î » 1 ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ fvNSaî»vor«blvaratu«dumsrvbé ii isUls, 

CHAXGES 
Ateslerdan. 
HamiKHirg.. 
Berlin 
Kraocfort.... 
Vienne 
Wa.iriu 
pclerslM>urf, 
Londrai . . . . . 

WStiil 

A trois mois 

*w 1 
î t i i , i 
m . f . 
«n |. 
i*r. l i * 
M» .|. 
533 U* 
a u , ! . 

I l » ' 

**» l i t 
131 .1 . 
114 l i t 
SIS BI8 
MB tir 
tSS . 1 . 
334 l|i 

•B ! • . 1 . 

t« lit'» 

A courte échéauoe 

HtWÎlJ ¥ 
sot 
lti 

• _ 
•13 I|» 

Buenos-Ay.es
Entr.-R.ios
Fle.ce

